
NOUVELLE S D'EUROPE.
ANGLETERRE- M. Cobden a comnplè te-

mlent échoué dlants la Parlement at -sujet
de la réf-oriue financière qu'il proposait. Il
voulait réduira do dix millions do louis
sterliuigs, les dépenses te Il'ftat. Les pro.
tectionistes font de grands efforts pour laii-
poser tino taxe sur l'agriculture. une
grande assemiblée do commuerçants a ei
lieu i Liverpool contre le rappel de.- lois
de utavigation. La, guiterre du Puinitaîub
conte £ 5,000 fur jour à la compalgnie
des lIdes.

FutANcE.. L'aiimivers,.irc de lic rêve-
lution de février a été célébrm aîvec poîn-
'10 et magnificence dans Iléglibe (le la
Magdelaine. L'Archevêque do Paris i
chanté lit messe. 'routes les autorités
constituées, les meibies dît corpîs diplo-
matique Ont assisté cil grand costume à
cette céréfloii qui a été trés imposante.
La rite de la Concorde <jîti aboutit à
cette église était bordée d'urnes flîné-
raires et de canélabres. Li place dec
la Concorde et les nhîîr'»s de lit ville a-
vaient aussi été préparîées (le maniére à
inspirer plutôt le regret et le deuil que
la joie. Il y avait danîs l'église une clii-
pelle ardenite avec lui eènotap'.îc, qui ti-
ment ôtés pour le chant dul Te Dca>».

Les rouges ont esyacyé, à la fin <le la
cérémonie, lorcque le Président sor-
tait du temple, de crier - Il A lx.s les
aîinîstresl à bas les traîtres! l" mais
leuirs voix ont été couvertes par les cris
de"I Vive la République ! N'ive Napolé-
on!I

Des troubles sérieux euttcii lieu à Ly.
on, le 10 et le 20 de février : miais J'at-
titude forte et imposante prise rai l'auitori-
té a ramené la tranquillité. On attribue
ces troubles à la pîrésenlce dii miaréclial
Blugeaud ci cette ville qui compte par-
mi les ouvriers, u assez granud nombre
de socialistes et de communistes.

L'instruction lIcs ilcciîaès de mai a coin-
mencé aà Bouîrges, le 7 matrs.

Il paraît que le président et ses minis-
tres ont décidé cde nie pais recevoir les amn-
bassadleurs de lat -loricum, République Ro-
maine. Le gouvernement autrichien pour
Liire sa, couir ai président <le la républi-
que française, i mis à sa disposition les
restes mortels dii due Reichustaudt, pou
qu'ils soient réuniis' danîs l'église des Ini-
v.alides àû ceux de soit père.

Malgré les lumtesa aues des par-
tis, le gouvernement acquiert chaque jour
de la force. Le peuple, non celui des
barricades, celuii de juin, paraît bien dis-
posé à repousser toute tenitative contre
l'ordre établi. Le président, par sa con-
duite ferme etjudicieusc continue à s'ac-
quérir l'approbrition de toutes les climes
honnêltes. Qulelqiis vigour eux que soient

les efforts qîîo font les socialibtes pour re-
conquérir le pouvoir ait ioyeà des pro-
chujies êlectioni'q ils seront sas succès.
L lntiol, est hostile aux.- principes qu'ils
ont émis contre les lois et hli propriZa.t.

La, confiance augmente ; les fonds ont
subi ue hausse considérable, et la tranqul-
lité règne1 partouit excepté sur quelque&
p)oints isolés où les socialistes chiecent
à exciter dcs tioables.

Des débuts intéressants ont cil lieu, le
8 de Murs dlans l'sculeNutiiullae
sur l'attitude prise par lit Francee à l'< -
gard de Roule et dle Ili Trccanc. I',es pria-
ei1xnix oraiteurs soir cette qîî'suioll 0111 été

de l'IIttys, et le général Cavagl.
hITLtt.-Les A ut richiens unt, passé le

Pô et se sont emparés (le Ferrtre. Ils olit
levé sur cette ville une ecirlatoîde
200,000 écus, plus 6,000 écus îî.&r ibriiie
d'indemnité cil faveuîr (le leur colasti. 11k
oit exigé lceéabisîeî e iiore
polntificales, et la remise Je six liablitats;
comme garantie (le l'exécution dles con-
ditious imuposées aîu.i ki.t mis die Ferrare

Lo pape a adressé iii' i-ils:dîr
des diverses puissances (le l'Eutropie, tin
protêt contre la proclautation die la ré-
publique romaine.

L'Assemblée constitcîait de Iloie a
(lécrété la confiscaittion et la vetite dles
biens celésinstiques, la fonte des cloches
(les églises. On devait s'attendre à ce que
cette glorieuse répuîbliquie quia coinnen-
cé par le meurtre nie reculerait pis (levant
les spoliations et le vol. Commue on1 le voit
les démocrates dle la ville éternelle, met-
tent emi pratique les principes dte leurs
frères de Paris.

Lucien Blonaparte ( Prince de Ciiiiiio
a été élit vice-présidenît (le la constîîu-
alite Romanine.

Le peuple de Rentxe souflre sans mot
dire, le jougr que ses libiératcurs lui oît
imposé au mn (le l'égalité de la tibcrté
et de la fraternité. L'arclie cst coin-
plètement maîtresse de la ville éternelle.
D'après les jeu rmtux'iaîîgl-ais et français,
il parait certain que les gouvernements
catholiques et protesta lits de l'Europe vont
intervenir prmni-pteineiit pour mettre un
terme aut despotisme démocratique qui
tient une partie de l'Ita*ic sous si verge
dle fer. Déjà les armées, espagnole, nia-

cours en argenit et ean troupes.
NAPZ.ES LT SICCL.-- Les clinimt)rcs nia-

politaitics sonit oni scssion -elles ont rudop-
té à l'unanmiîté tit ordlre dît jour approut-
vaut la conduite des troupes eii Sicile, cet
des reinercilnients.ont été votés &iii gêné-
lu Fitangeri, leur comntdant. Une a-
dresse tilt rot contre le niît:iistè~rc a été il-
douutée pair Î3 conttre -06.

Des lettres <le Naiples dut 16, annoncent
que les niégociatiotns relativemnît aux
affaiires (le Sicile :!e cotiuaienut sousa les
auuspices les plus fauvorables. L.a chambre
<les pairs s'st platcée cil tuuuît,"Unismne
avec celle <les reprtsciitaiiits eni votuait
les subbidles lOuir hquaître moisaui uni-
jorité <le. 19 contre 2.

SAîn.îGsn-Leroi ut nommllé plèsideltt
Ilit conseil, le gêîîer.l Ciiodo et dhoit-
né le portel..îîit (des :îllaires etraîngres
atil nmatrquis Vittorio Colli. lamîrés <les
lettres de Titimi, îinc grande îuiinuttiom
régLnit danms e& tte capiuaîle. Diesaurs
s-s aviieît élu îîréseiitees ci) filveur de
Gioberti, inais le îxurti de-iierute s'augite
fortement colîtije cet ex-tilinistre ('t soin
interventîi o oL ci laveur di duc
(le Toscauîîe.

Tosc.îy.-Des ié,goti.itic.iis souit peu-
dantcs entre la république <le Renie et
Celle (le T1oscante pair la fusion tte ces deux
rê'umblilices eii îîîe seule. Les baises de
e.ctt&, fusion seraiient - le l'uinionu des deuix
territoires ; 2o les mêèmes (il cits <le <lotînulie
30 systèmile <le poste uniforme; .10 cours
mnétaire unique . subsides fournis ci
comua i tvéiise.

On dit que le ditc <le Toscane a demaun-
dé l'intervetion dit roi (le piémnont.

Esp.c'.ma.Lcsnouvelles (le ce pays
sont toujours contradcictoires ; muîtôt les
Cairlistes battent les troupes de la pleinîe
tanutôt ces dlernières baîttent les Carlistes.

lltesslnx-cmpercir, disenît quelques
Journatux, a fait sigrnifier auux puissances
Européêentnes s<ut déterintation de main-
tenir les traités de 1815, enl autant qu'ils

nt ras été c daigsdt ceî:ýentenent
des parties contractantes, et qu'il regarde-
ri commile tilt c«<sus bxii tutIltc violiation dte
ces traités fâile sains le consentiemncit de
la Russie. Cette îîcuuvellc d'après lat
Gazette <le Cologne,. serait cotîtiotîvée.

AUr iauci r.-L'a nîv e rsa ire de h. trévo-
luition ita i î être célébré à Vienne cil

policauine et autieihienuie sonît en moeive- conséquence dles mnesures wdoptées par
mants pour les États-Pýonitifieauix. On le gouxverncmetîtpolir empêcher cette fête.
petit s'attendre à ce que touts ces répuibli- C'est vraimnt mîaheureuix; car les dé-
cains fanforons qui imposent aujotird'îui mocrates dle Viennme devaienît cil cette
leur volont/- aut peuple roinain, n'offriront. occatiouîs se soulever de ruveau.
nulle résistance, et qu'ils iront acrvr Les Russes sonit entrés en Tranisylva-
dans lcs raves les diaizts (le triomph càOz- nie pour les *Autrichiers contre lcs
?1WUcCs danfs les tUeS.ç - Magyars qui Écpreu.e4ut l'ôffensive.

Le Pape est touj1ours à Gaite; VLem- Putussr. Le nouveau. parlement a
pereur de Riussie lui ni fait o«*eý sé - té ouvert par le roi le 126 de février.


